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A la mort du Cardinal Mazarin, en 1661, Louis XIV qui, suivant
expression de Voltaire, sans être le plus grand des hommes, fut
ans tous les cas, l'un des plus grands rois, étonna la bureaucratie
rançaise en lui annonçant qu'à partir de ce moment, le premier

41inistre serait le Roi. Le proverbe " L'Etat c'cst moi" prenait une
gnification très-large dans la bouche de ce monarque impérieux.rois ans après la mort du Cardinal, le roi commença à développer
un0e des mesures de sa politique, qui fait assez bien ressortir son

caractère et ses desseins.
C'était apparemment son désir que la Nouvelle-France repre-

Sentât, autant que les circonstances pouvaient le permettre, le
eIie et les institutions de la mère-patrie. Et peu importe où sa

Pensée pût être devinée et l'influence de ses actes ressentie, il dési-
t que le prestige de son nom et la renommée de sa loi impres-

Onât et subjuguât les esprits. Pour accomplir ses desseins, il
etait nécessaire de choisir des instruments, pour m'exprimer ainsi

i Pussent représenter l'histoire de son pays et les aspirations de sa
ace. Il est, par conséquent, probable que l'on choisit des hommes,

e peut-être une classe d'hommes, que l'on supposa'animês de son
enthousiasme ou poussés par son ambition; des hommes, pour qui
la COnquête était une passion, les armes un héritage, et la guerre une
habitude ; des hommes qui, dans les circonstances les plus difficilestt dans les pays les plus éloignés, affirmeraient la puissance et éten-
draient le domaine de la France. En conséquence de ces projets,
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